
Bonjour Monsieur Katata, 
  
Chers auditeurs, pour essayer de comprendre de qui s´est passé il y a 14 ans 
lors du Génocide Rwandais, nous recevons aujourd´hui Mr. Musengeshi Katata 
dont les réflexions et les articles sur l´Afrique sont bien connus de la plupart des 
gens que l´histoire, autant que l´avenir objectif de ce continent intéresse. 
  
1. Monsieur Musengeshi, Le 06 Avril 1994 ou étiez-vous ? 
 
R: J´étais en Allemagne. Ma dernière fille venait de naître le 04 janvier, et je me 
rappelle que je travaillais pour Fm qui est devenu plus tard Master food. Tout le 
monde connait Mars, snickers, maggy, uncle Bens...etc  
  
2-Comment expliquez-vous ce qui c'est passé au Rwanda, ce jour là et qui a 
dure plus de trois mois avec un bilan de plus de 800.000 morts? 
 
R: Je dois vous avouer que j´ai été choqué parce qu´au début, et c´était dû à 
l´abattement de l´avion présidentiel, on croyait avoir affaire à une simple vindicte. 
Puis les choses se sont détériorées jusqu´à prendre les aspects de véritable 
génocide organisé.   
  
3-Selon-vous quel a été le rôle des Elites Rwandaises ? 
  
R: Toute cette histoire, cette tragédie, si vous voulez, est le fruit d´une 
colonisation belge qui s´est appuyée sur les Tutsi minoritaires pour dominer les 
Hutus majoritaires. En envoyant les Tutsi aux écoles supérieures, et en leur 
donnant des postes de responsabilité, les belges se disant: ceux-là sont 
minoritaires, nous en viendrons à bout. Les plus nombreux, les Hutus, on les 
convoya ou les enferma plutôt au plus bas de l´échelle sociale, parce qu´on 
craignait de leur part une révolte qui écroulerait le régime et la domination 
coloniale. Ainsi, entre ces deux ethnies, se développa une animosité particulière: 
les uns se firent plus importants qu´ils ne l´étaient, les autres se sentirent 
préjudiciés dans une société où tout en étant majoritaires, ils étaient interdits ou 
empêchés à se réaliser autrement que comme subalternes tenus à la laisse. Ce 
que je reproche aux élites rwandaises, c´est justement de ne pas avoir compris 
ce jeu mesquin et plutôt pyromane du colonialiste belge. A l´indépendance, il 
aurait fallu des réformes sévères permettant de relever cette cruelle inégalité qui, 
comme on le verra à plusieurs reprises au Rwanda, mettra le feu aux poutres 
avec des conséquences que nous connaissons.    
  
4-Pourquoi 14 ans après le génocide Rwandais, nous n'avions toujours pas de 
lumières par rapport à celui ou ceux qui abattirent l'Avion qui transportait, les 
deux présidents, Habyarima et Cyprien Ntaryamira(Rwanda et Burundi)et deux 
Hutus? 
 



R: Dans cette histoire, il s´agissait en réalité de jeter un faux bouc émissaire à 
une vindicte populaire meurtrière de la plus basse et choquante expression, 
quitte à justifier un coup d´Etat mettant fin à ces atrocités. Voilà pourquoi 
aujourd´hui encore nous n´arrivons pas à trouver les coupables. Ou du moins, le 
coup a été monté de telle sorte que ceux qui étaient coupables en soient aussi 
les profiteurs. Cela leur permettait de taire toute velléité de trouver ceux qui ont 
réellement monté cette affaire. Or, on sait que les rebelles qui prirent le pouvoir 
avaient acheté, quelques mois plus tôt avant cet odieux assassinat, des missiles 
Milan français. Et l´avion présidentiel a été abattu par un missile Milan.      
  
5-Certains disent de cet attentat qu´il est le déclencheur du Génocide rwandais, 
quel est votre lecture de cette avènement? Quand on sait que le Président 
Mobutu devrait voyager dans le même avion que les deux présidents victimes, 
mais qu'aux dernières nouvelles il avait été informé de ne pas y voyager, quelle 
en est votre lecture ? 
 
R: Le vieux Léopard Mobutu Sese Seko était un ami privilégié de la France. Et il 
n´y a aucun doute aujourd´hui que la France qui savait avoir vendu des missiles 
Milan à des rebelles s´attendaient à ce qu´ils s´en servent, n´est-ce pas ! Et 
l´occasion était parfaite, sinon idéale parce que ceux qui prirent le pouvoir autant 
au Rwanda qu´au Burundi faisaient choses communes dans la rébellion. Les 
rebelles prirent aussitôt le pouvoir dans ces deux pays, et aujourd´hui encore, ils 
sont très liés. Cet attentat a déclenché un changement de pouvoir en Afrique 
centrale; il a même contribué au coup d´Etat de Laurent Kabila au Congo de la 
RDC. C´est dire que même momentanément sauvé par les services 
d´information français, Mobutu était de toute la façon condamnée à disparaître. 
On le fit donc ouvertement contre lui avec la protection de la CIA. A noter que 
Georges Bush a visité dernièrement le Rwanda pour s´enquérir de l´assurance 
qu´au moins en Afrique, les intrigues américaines pour mettre main sur les 
richesses de l´Afrique Centrale, que ces machinations allaient bon train.      
  
 
6-Parlons maintenant de la Justice dans ce conflit, quel est le bilan que vous 
dressez de la justice Internationale, justice Rwandais, et du silence de la Justices 
Africaine pour cette avènement ? Tribunal d'Arusha, et Les Gacaca... 
 
R: Justice, justice...D´abord, pour exercer ou garantir une justice digne de ce 
nom, il faut au préalable avoir des institutions dont la tradition et la stabilité des 
valeurs et d´idéal sont déterminés à exercer leurs prérogatives avec justesse et 
ambition d´équité. Mais en Afrique, les forces occultes : le pouvoir, la misère, la 
corruption, la mainmise des occidentaux par exemple dans cette affaire des 103 
enfants enlevés au Tchad, l´Apartheid ont toujours corrompu le bon 
fonctionnement des institutions. La justice, en Afrique, est devenu un fourre-tout 
duquel ne germe que ce qu´on veut y voir, pas la vérité ou la justice; mais bien 
certaines intentions politiques (extérieur ou intérieur) ou des rapports sociaux 
entre riches ou pauvres. Et quant il faut faire plaisir aux institutions 



internationales, on fait des réconciliations ou des procès qui mènent à de 
grotesques issues sans le moindre aspect judiciaire, comme la commission de 
réconciliation en Afrique du Sud, par exemple, où les bancs, satisfait de garder le 
pouvoir économique qu´ils détenaient, ne virent pas pourquoi ils devaient encore 
comparaître quelque part, même sans condamnation.  
Je dois m´avouer profondément choqué de ce que les africains ne se rendent 
pas compte qu´on est habilement en train de leur voler ou leur enlever une 
prérogative démocratique des plus fondamentale: le droit de dire le droit qui est 
la sanction des valeurs éthiques et morales d´une société moderne.        
  
7-Comme en RDC et au Darfour aujourd'hui, la communauté internationale était 
restée muette, sourde aux appels des Rwandais, même les africains ne sont pas 
venus au secours de leurs frères, comment expliquez-vous ça? 
 
R: Cela s´explique par la misère, la pauvreté, la politique de division des états 
colonialistes occidentaux en Afrique qui ont veillé à ce que les africains ne se 
demande pas comment ils vont vivre et comment améliorer les choses et 
protéger ses intérêts, mais qu´ils ne pensent qu´à un antagonisme ethnique ! 
Autre chose, et on le voir souvent quand on entend les intellectuels maraudeurs, 
comme je les appelle, qui parlent toujours d´unité africaine, alors qu´ils ne sont 
pas capable de donner de l´eau pure aux leurs, de les instruire afin qu´ils 
sachent quels sont les affinités que les africains ont réellement entre eux. Ces 
gens, tout en oubliant que la misère et la pauvreté rend nerveux et agressif, 
parlent eux d´Unité africaine, d´Afrocentrisme...etc. Or, eux ils sont à l´étranger, 
et vivent mieux. Curieusement, ni les éthiopiens, ni les Erytréens ne se 
combattent à l´étranger; ils se fréquente et se lient d´amitié. Pas étonnant: au 
canada ou ailleurs, ils ne meurent pas de faim; pourquoi se battre ou se quereller 
bêtement ? On le voit, dans toute l´Afrique le véritable problème est celui du bien 
être. Ce continent, et cela depuis des siècles, n´a pas connu de véritable période 
où la liberté coïncidait avec la prospérité. Cela a toujours été: l´un sans l´autre. 
Ou on était assujetti pour le colonialiste et on vivait relativement bien, ou on avait 
la liberté et on ne savait pas s´en servir.       
  
8-Quatorze ans après, c'est aujourd'hui le Rwanda qui déstabilise toute la région 
des grands Lacs, au su et au vu de tout le monde mais personne ne dit rien, déjà 
des millions de morts au RD Congo, selon vous pourquoi la communauté 
internationale traîne-t-elle les pieds à réagir? 
 
R: Mais parce que le Rwanda est soutenu par les Etats-Unis: le grand patron du 
capitalisme occidental. Se fâcher avec lui, cela peut faire mal par ce qu´ils ont le 
bras long Et la rancune tenace. Voyez donc l histoire de Cuba: tout en sachant 
que l´embargo contre ce pays était illégal et inhumain, personne n´est allé à son 
secours. Sauf l´Union Soviétique. Or ce pays lui-même vient d´abdiquer et de se 
reconvertir en capitaliste. Alors, qui osera, la Chine, peut-être; qui sait ? Ou 
Obama saura-t-il, s´il est élu, changer les choses ? Parce que, pardon, 



l´Amérique d´aujourd´hui investit, s´il ne s´agit que de craindre le communisme, 
plus que n´importe quel pays du monde...en Chine !     
  
9-Dans son livre: le Patron de Dallaire parle:révélations sur les dérives d'un 
Générale de l'Onu au Rwanda,Jacques Roger Booh Booh,Chef de la 
MINUAR,chef de la Mission des Nations Unies pour l'Assistance au Rwanda 
(MINUAR), garde le silence habituel des diplomates professionnels. Mais, le 
tapage médiatique de Dallaire est devenu indécent. Pour la première fois, le 
diplomate sort de sa réserve et accuse le militaire, qui était sous ses ordres, 
d'avoir trahi la mission de l'ONU à Kigali. Booh Booh révèle que Dallaire a 
clandestinement posé des micros dans son bureau pour écouter toutes les 
conversations officielles et confidentielles à des fins de sabotage. Il affirme que 
le même Dallaire ne lui a jamais présenté le moindre rapport sur l'attentat qui a 
déclenché le génocide ni sur l'assassinat des casques bleus belges. Il a négligé 
la sécurité des Rwandais et celle des soldats de la MINUAR. Pis, cédant 
facilement aux avances de femmes rwandaises, Dallaire a carrément choisi son 
camp en contribuant secrètement à la victoire militaire des rebelles tutsi contre 
l'armée hutu. Cet officier canadien, qui a reçu les décorations et les honneurs de 
son pays, n'est pas le général Mc Arthur. Il n'est ni un héros ni un fonctionnaire 
respectable. Sa mission fut un fiasco. Face à l'histoire et à son travail, Dallaire 
est mis à nu et sommé de rendre des comptes. 
  
Comme Intellectuel Africain quel est vos commentaires? 
  
R: Oh, cette histoire m´a fait beaucoup rire. Non, ce n´est pas parce que c´était 
du faux, non, pas du tout; ce n´était pas cela. C´est plutôt cette technique 
particulière permettant, après coup de faire des procès sociaux inutiles alors que 
le mal, lui, a été accompli dans toute sa sournoiserie. Cela rappelle les excuses 
australienne aux aborigènes (on se demande ce que ces excuses vont réparer 
au système social terroriste que les blancs ont pratiqué sur les premiers 
habitants légitimes de l´Australie. Ou encore au Kosovo où les forces suédoises 
de l´ONU fermèrent les yeux pendant que les serbes chrétiens massacraient 
devant eux 7000 musulmans ! Et à propos de suédois, leur doigté n´est pas 
nouveau: en 1960-61 lorsqu´on assassina Patrice Lumumba, ils veillèrent à ce 
que les force ghanéennes envoyées par Kwame Nkrumah pour protéger 
personnellement Patrice Lumumba furent éloignées de lui et inféodées à l´ONU 
qui laissa faire...comme par hasard. Lorsque le Secrétaire général de l´ONU Dag 
Hammarskjöld se rendit compte de la supercherie et voulut rendre public le 
complot que les officiers belges avaient fourbi contre le Premier ministre 
congolais élu après l´indépendance, son avion fut abattu "par erreur" au Katanga 
par un Fuga magister de l´armée katangaise piloté par...un belge. Le problème 
de ces comptes ou de ces excuses qu´on stipule ou qu´on demande plus tard 
aux délinquants ou criminels légalement commandités par des forces complices 
et occultes, c´est qu´ils ne peuvent plus rien changer ni aux sorts des victimes, ni 
aux buts réellement encourus de rapacité économique et fourvoiement politique. 



En fait, on essayait seulement de se donner une peau de mouton qu´on n´avait 
pas.         
  
Monsieur Katata, c’est toute l’Afrique à Ottawa, qui vous remercie. Entrevue 
réalisée et préparée par Jean-Marie Vianney, le 05 Avril,2008, sur les ondes de 
CHUO 89.1 FM(www.chuo.fm) dans l’émission Afrique Plus. 
 
 


